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A votre service

Punaises de lit - nids de frelons - cafards - dératisation - pigeons
Débouchage - Caméra et détection de canalisation - Recherche de fuites
Vidange toutes fosses - Nettoyage/dégazage de cuve à fioul - Curage
d’égouts - Nettoyage de puits et forages.
Depuis + de 20 ans ! Présent en Mayenne, en Sarthe et dans le
Maine et Loire.

02 43 98 64 83
contact@levrard-assainissement.fr RCS Laval B 424 606 200
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ASSAINISSEMENT

Assainissement

Vous souhaitez faciliter la préparation de vos repas : service souple
et réactif, menus variés et équilibrés, choix à la carte, fraîcheur et qua-
lité des produits, prise en compte de régimes sans sel, hypocalorique,
diabétique, mixé. Agrément préfectoral. Possibilité réduction ou crédit
d’impôts. Panel complet de prestations à domicile sur devis.

Dom’Alliance 8 ter, rue des Thomasseries 49070 Beaucouzé

Tél. 02 41 48 98 11 www.prest-alliance.frAngers et sa région

Service à la personne

Annonceurs, cette rubrique vous intéresse, contactez Additi Média par email : avotreservice@additi.fr

Squelettes en sous-sol
Les jeunes joueurs d’Angers foot-
ball-club sont tombés sur un os en
visitant les coulisses de l’opéra
« Tosca ». Ou plutôt sur des os : une
vingtaine de squelettes, représen-
tant la mort, attendaient leur heu-
re sous la scène du Grand Théâtre
d’Angers. Il en faut toutefois plus
pour effrayer les gamins. Ils sont
assez habitués à jouer leur peau
sur les terrains des quartiers.

Dinde de luxe
L’opéra, c’est « l’art de luxe pour
tous » assure Alain Surrans, direc-
teur d’Angers Nantes Opéra
(ANO). Le budget de « Tosca », qui
sera joué jusqu’à mardi, se monte à
800 000 €.
De l’argent public qui ruisselle sur
l’économie angevine des hôteliers
et restaurateurs jusqu’au boucher
de la rue Tarin dont une dinde est
consommée chaque soir dans le
deuxième acte. Pas une cantatrice
mais une vraie volaille élevée en
Anjou.

Sens de la formule
Avec dix fois moins de manifes-
tants que l’an dernier, le défilé du
1er mai n’a pas été un franc succès.
Mais comment le dire autrement
pour ne pas le dire vraiment ?
« Mille personnes, c’est plutôt pas
nul », a répondu savoureusement
Christophe Hellou, du syndicat
FSU. On se souvient forcément de
la formule du président Macron :
« Je ne dirais pas que c’est un échec,
mais ça n’a pas marché. »

Lamain dans le sac
« Je n’ai rien à voir avec tout ça ! ».
Un Angevin demandait à être libé-
ré de prison, mardi, jurant n’avoir
jamais trempé dans le trafic de
drogue. « Votre véhicule a été sono-
risé. On vous entend parler de coca-
ïne, d’argent », lui a rétorqué, per-
plexe, le président. « Ce n’est pas
ma voix, vous ne pouvez pas être
sûr », s’est défendu le suspect. Or,
à la sonorisation, les enquêteurs
ont ajouté une surveillance physi-
que : « On vous voit dans le véhicu-
le, au moment où ces paroles sont

prononcées. » Le trafiquant présu-
mé n’a pas osé jouer la carte du
sosie.

Ça ventile
Conseiller municipal d’opposition
à Angers, Bruno Goua a trouvé un
« brasseur d’air » en vente en
supermarché. « Nul besoin d’en
acheter. J’en ai plein à disposition
gratuitement. Je côtoie des politi-
ques », a persiflé l’élu de gauche
sur les réseaux. On ne sait pas s’il
s’inclut dans le lot.

À saisir
La ville d’Angers vend par courtage
d’enchères en ligne différents
matériels d’occasion. Lundi, la lis-
te s’est allongée avec de nouvelles
offres, dont trois rampes de police.
Pour plus de confidentialité, les
amateurs de paires de menottes
sont priés de la contacter par mes-
sage privé.

Juge et partie
Deux délibérations portaient sur
un même projet d’aménagement,
lundi au conseil municipal, mais il
a fallu deux rapporteurs diffé-
rents, de quoi embrouiller le mai-
re. Roch Brancour, adjoint à
l’urbanisme, a pesté sur « cette
satanée règle des stupides déports.
Je me permets de le dire parce que
c’est souvent pour des raisons qui
sont un peu ridicules ». Ce serait
tellement plus simple s’il n’y avait
pas de règlement.

N’habite pas à l’adresse
indiquée
Construite en limite communale,
la résidence May’Flower est à
Angers, mais ses portes donnent
sur une avenue d’Avrillé. Ses habi-
tants vivent à Angers, sans pouvoir
y avoir une adresse.
Au moment de proposer une solu-
tion, en donnant un nom de rue à
une partie du trottoir limitrophe,
Jacques-Olivier Martin, adjoint à
la voirie, a déclaré : « Cette sottise a
vraiment donné du fil à retordre à
nos concitoyens ». On se demande
bien qui a pu signer le permis de
construire.

elle est là la pizza comme ànaples
Rue Parcheminerie, Élise Rabineau et Julian Sanchez viennent d’ouvrir une pizzeria
comme à Naples, en Italie, qui fait la part belle au levain, aux produits italiens et au vin nature.

Le 1er janvier 2018 a changé le
cours de leur vie. Et finalement

celles des Angevins adorateurs de
pizzas napolitaines. Ils sont nom-
breux.
Originaire de Bouchemaine, Élise
Rabineau, 28 ans, était alors en stage
chez Microsoft, à Santiago du Chili
(Chili), dans le cadre de son master
de marketing à Audencia, la presti-
gieuse école nantaise. Enfant de Val-
paraiso (Chili), Fabian Sanchez,
33 ans, était manager chez H & M,
dans la capitale chilienne, après
avoir déjà multiplié les expériences
en restauration, sa passion. Leur
coup de foudre, la fête du Nouvel an,
a bouleversé leur existence, faisant
naître l’envie d’un projet commun.
Un peu en mode rêve, d’abord, les
deux amoureux poursuivant leur
chemin professionnel chacun de
leur côté. L’ancienne élève du lycée
du Sacré-Cœur, à Angers, s’était
investie dans une agence de publici-
té parisienne quand le jeune Chilien,
qui rêvait d’Europe, s’était lancé
dans le grand bain de la pizza napoli-
taine à Paris.

Cinq pizzas
à la carte, de 11 à 17 €

Il a d’abord suivi les cours de l’École
française de pizzaïolo, dans le XVIIIe

arrondissement, avant de bosser à
Bijou du chef Gennaro Nasti (3e

meilleure pizzeria d’Europe en
2020), à Maria Street Food et Papi,
trois institutions parisiennes de la
pizza comme à Naples. Au levain,
donc.
« Ça a été tout de suite notre concept.
Une pizzeria de type napolitaine, au

levain, avec des bons produits ita-
liens, une carte courte et des vins
nature », explique le couple qui vient
d’ouvrir Lela, clin d’œil hommage à
Ida, la grand-mère (Lula en argot
chilien) qui a élevé Fabian Sanchez.
« Avec un z à Sanchez, comme
Alexis », dit en souriant le pizzaïolo
chilien fan de foot. Lela doit bien
être l’unique établissement de Fran-
ce – et même plus – où s’affiche le
poster du buteur chilien Marcelo
Salas sous les couleurs de la Lazio
Rome. L’amour du foot trône aussi

dans les WC aux murs couverts de
posters de joueurs de tous horizons,
l’Amérique du Sud trustant les
mètres carrés. « On est allé chiner
des vieux magazines chez Emmaüs »,
raconte la jeune femme.
Lela a évidemment d’autres atouts
que le football. Son atmosphère cha-
leureuse (22 couverts) à l’entrée de
cette rue Parcheminerie qui vau-
drait tellement plus. Son four napo-
litain pour une cuisson au feu de
bois. Ses pizzas au levain entre 11 et
17 €, son tiramisu maison à 7 €, sa

carte des vins très Loire (Mosse,
Bainbridge, Clos Frémur…) et très
nature hormis la cuvée bio du
domaine chilien Roberto Henri-
quez. Pas de pizza à l’ananas, évi-
demment… « On privilégie les beaux
produits italiens, des Pouilles en par-
ticulier, mais aussi les légumes bios
de la boutique d’à côté », précise le
couple.

François LACROIX

lelaestouvert le lundi soir etdumar-
di au vendredi,midi et soir.

Angers, rue Parcheminerie, le 2mai. Couple franco-chilien, Élise Rabineau et Julian Sanchez ont ouvert
une jolie pizzeria. PHOTO : CO - LAURENTCOMBET

L’épicerie Racynes a été récompen-
sée aux prix Epicures. Inattendue
après une création aussi récente, la
récompense trône évidemment sur
le comptoir de l’épicerie de Jona-
than et Claire Rivière.
L’établissement de proximité qui a
succédé à l’Épicerie 2 Pauline en
novembre dernier a été primé dans
la catégorie « commerce mixte » par
le Monde de l’épicerie fine, un média
de référence sur le secteur gourmet.
Cette nouvelle catégorie concerne
les commerces de bouche proposant
une offre importante en épicerie
fine, mais aussi aux cavistes, salons
de thé, restaurants… « Quand nous

avons entendu le nom de notre épice-
rie, beaucoup d’émotions se sont
mélangées. Nous sommes plus que
ravis et fiers de ce prix », explique le
couple Rivière.
Sens et Belargus s’associent. Rue
Beaurepaire, le restaurant Sens du
chef Nicolas Adamopulos propose
un menu dégustation unique en
cinq plats et accords mets et vins
avec le seul domaine angevin Belar-
gus, le mardi 28 mai, à partir de
19 h 30 (160 €).
Elizaé rejoint Mademoiselle Fée.
Spécialisée dans la location de robes
de soirée mais également dans la
vente d’accessoires et de bijoux, Eli-

zaé déménage de la rue De Romain à
la rue des Lices (20 bis) pour un par-
tenariat avec la boutique de robes de
mariées, Mademoiselle Fée.
Maison Paon débarque rue de
Romain. Fondée à Tours par Floria-
ne Coherier, Maison Paon va débar-
quer rue Louis de Romain.
Il s’agit d’une boutique spécialisée
dans la belle papeterie et l’art de
vivre.
Bijoux – piercing rue Saint-Aubin.
Spécialisée dans les bijoux – pier-
cings, l’enseigne Mad Piercing va
ouvrir une boutique à l’angle de la
rue Saint-Aubin et de la rue Saint-
Martin.

Paris, le 29 avril. Jonathan
et Claire Rivière ont reçu
le prix Epicures pour leur épicerie
Racynes. PHOTO : CO

les échos du commerce angevin

convivialité
etpartage
MarchédePrintemps.Vente
solidaire, lundi6etmardi7mai,
16h30à18h30,écoleNotre-
Dame-de-la-Miséricorde,32bis,
ruede laBrisepotière,Angers.
Organisépar l’association
Timoun-Lekòl.LasectionEspa-
ceruraletenvironnementde la
SegpadeSaint-Augustin fournit
lesplantsde légumesetde
fleursquiserontvendusauprofit
d’uneécole ruraledans leNord-
Ouestd’Haïti.Gratuit.Contact :
0633537266,genevieve.gre-
veche@numericable.fr,https://
www.timounlekol.org/
?page_id=26

cultureet idées
Sculptureenmouvement,ate-
lier famille.Samedi4etsamedi
11mai,de14h30à16h,Repai-
reurbain,35,boulevardduRoi-
René,Angers.Observer les
œuvresdePascalProustetcréer,
en famille,desstructures imagi-
nairesavecdes jeuxd’assembla-
ge.
Enpartenariatavec lePôleédu-
catif livreet jeu,PELJ.Tarif :15€.
Inscriptionavant le4mai.Con-
tact :0241055965, repai-
re.urbain@ville.angers.fr

infos service

annoncez vos manifestations

sur nfolocale.fr
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